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Les nouveaux Magasins de la Samaritaine. -Installation du nettoyage des,laces.

(Voir page 210).
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L
Ls construCliuns de la rue du Pont-euf et de la
rue Bouclier répondent au développement d'un
grand magasin. En ]025, quand elle hâtissait sur

le quai du Louvre, la Direction de la Samaritaine ne clou-
hil. pas qne ('es agiandisscmeiuls ne dtussent sii]'fireit la

tente ; cependant, la clientèle augmentant sacs cesse,
clic se vouait bien I1 obligée de porta ses rayons sur
la rue de l'iivoli. Le long de cale voie si passante çt
ttnllne faite li°-' le cumrucrce, elle avait acquis, entre
la rue dti Pont \euf et la rue Bouclier, lout.un ilet de
inaisuns, dont elle inslallait, en effet, le rezde-chaussée
et le premier étage. liais des immeubles si vétustes se
piifaient mlil aux dispositions qu'exigent, aujourd'hui,
des o surfaces de vente o. Force était, dès (lors, ùla ;Di-
reclien de la Samaritaine, de démolir pour rebâtir(1).

Lors de sa fondation, Franlz Jourdain avait aménagé
seul la Saniaritaitie. lri 1J5, par contre, il demandait
a son anii llenri Saurage de dresser avec lui le parti du
(liai dtt J! ornl e 12) . C'est encore Sauvage qu'il allait prier
de sa collaboration an monipnt d'étudier les agrandis-
senu'nls de larue du l'onl-Neuf c1de la rue Bouclier.
Il se IruuvII l, ci effet, que les dcrrnii'res recherches de
-,uintge répondaient juste à certaines exigences du pro-
gramme.

Menti Sauvage venait de rendre pratique l'usinage des
élénunls de ta construction, et de domo tirer que la mai-
son peul rllte bâtie en atelier,et par pièces détachées,
- font de rnèine e[u'une antmiohrle (i), - çl'où une
éeonou7ie de main-d'antre,et surlout, une rapidité
d'exécution dont n'allait pas laisser que de tirer avan-
lage un programme qui devait aboutir entrois mois.

Vans le fuit, ee délai s'est trou ré duuLlé; mais le je-

apportées au programme clans le cours de la construc-
Iion, grèges des let ugcurs et des chou perliers. La niétltode
ne s'en mère que plus certaine, r1c'est un fait, dès â
préseil cmrsidérahlc, que le peu de temps que vient de
prcndr' l'édificalioir de si grands bâtiments.

(11 Elle commençait., d rilluuspin cloer pour seslocataires, des
nnuuuths de renq)lacementapres quoi elle sssuuut les frais de leur
demrnanrment, p,n un juste retour,cl] e n nvait pas besoin de recou-
rir à lit prorc'ur . fous les rctc c1aieut pavés 1 l'amiable.

(21 voir da us La. Carstriutioia 11oderrie, sous ma signature: A propos
de ci Samaritaine, n° du 25 octobre 1!131, pp. 50.53.

(3) Vair, dans La. Goustruetionlfodcrrre, sous la signature d'Henri
Sauvage : Considérations et faveur de l'usinage de la((((tison., n" du
10 août 1930, pp. xvu-xts.

grandes dil'l'icultésClans les ooirditions qui lui étaient
faites par la Direction de la Samaritaine. 11 devait atl t-
uer l'édifice de toutes partset mener de front cons-q

truction et démolition, et cette juttaposition de travaux
devenait d'autant plus délicate, que la vente continuait
dans lis Inagasiis dut l'CZd( elllrllssec ci. dll pi'enrler étage.

Fintdement, les données du progra,niinese définis-
saicnt ainsi

Conserver, et protéger provisoirement, le rez-de-chaus-
sée et le piewuer étagé Inies vieux immeubles (de manière
qu'y fût concuauée la lente)

Démolir les étages supérieurs et les anciens sous-sols;

lteprendie en sous-oeuvrc les fondations ;
Construire les étages supérieurs des nouveaux maga

Démolir, et reconstruire le rez-de-chaussée et le pre-
niier pilage, - ces detix opérations étant à poursuivre par
étapes successives, afin de ne point réduire la surface de
vente.

Toute place pour la vente,- tel est le principe de la
Sanuuitaine. L'architecte abandonnait doncles larges
halls, montant de fond, qu'ont adoptés,- du Printemps
au Bon _llarché. - la plupart tics grands magasins.

Trait au rcbniu's d'un tel 1ruti, il jetait ses jdaitcltei-s
(l'un nui' à l'antre, pour diviser en tranches régn'lières
le inlume du Làlitnent.. Eu méme temps, il s'attachait
a ne rien perdre dlses stirfaces lierizontales, - si'oû la
rcpallIioii des escaliers, des ascenseurs et des chemins
mobiles _d'où enncore la cotislruction de points d'ap-
pui dont le nombre l'ut rc,ltiit an minimum (I).

Fit éléiuIilih, l'ordonnance de la façaden'est pas
rrtoiiiS sll tctd : 1)a us les ptu-lies rectilignes, c'est-à-dire
stuc les trois râlés dit triangle quc forme la Nouvelle Sa-
inarrtaine, dee='piles montantes allaient avec des croi-
sées métalliques construites sri pan, obliques,-- des mo-
tifs de ferronnerie venant relier aux Jingles chacun des
trois cités (2).

Le plan normal dressé, et la façade, - l'archüecte
avait à prévoir, pour les services,tout un système de

(L C'est ainsi que huit poteaux seulement soutiennent l'intérieur de
La Nouvelle Samaritaine.

(2) leur ne point, nuire à larapidité du travail, cette ordonnance
disait dcmeuIcr constante; ses (déments se répêtent, en effet, dans les
mêmes propcrhonls.

Premier travail : la recherche des axes. Il s'agissait de trouverle
commun multiple de trois longueurs; autrement dit, l'architecte établis-
sait un module; - par quoi La Nouvelle Samaritaine est revenue, toute
moderne qu'elle -soit,à l'architecture traditionnelle.
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212 'LA ("O tSTRC)C'1'ION MODERNE

ils-Sils, CCS IiO iliCs sus-sols i' auI euie re- rece-
VOir les points d'appui des étages I).

Au premier sous-sol, il tcseryail doue roue surface de
V-ente, al -CC un hall qui allait relier son bàl:iluent aux ma-
gasins du quai dru Louvre passage souterrain sous Pont-é,

leuI . Lc long de Boucher, réception des ntarclu;uldi-
ses et niuile-charges; accès des ahaulleries, avec leurs
sers ices (descente de charbon, unonte-escarbilles, cana-
iisation 1xiur le mazout ; enfin, service de pro'hcction
contre l'incendie.

Au deuxième sous-sol, les nutcllines: mécanismes dés
ascenseurs ;

cilbles, tableaux électriques et réserve de

charbon.

Lui fin, à deux mètres en contrebas, le sol de la chauf-
ferie avec les chaudières, et à l'angle Boucher-Riioli, le
réserniir r mazout,

L'approche du chantier paraissait assez difficile aecc
le nuonVemrrit des haltes ; en fait,il était impossible, le
malin, d'y accéder par l'Est. D'autre part, ta circulation
aux alenlours devenait de plus en plus intense, au lui'
et à luuesiu'e de la journée.

'toril ce qiü. devait s'élever au-dessus du sol, fut donc
préparé àl'avance, - de manière que l'errireprerieur
m'eut phis à pourSniv-re, senle chimie', git'rm travail
ul'ajuust ige.

De là - le fer étnnl uvideriunent)lus facile à monter
I

(1) Four tous dbails concernant la construction,et pari iculiçreuient
l'usinage de La Nouvelle Samaritaine - plus gdnéralenaCri) , pour suivre
l'ordre et la marche d'un chantier iiudcrue-- son cul ter l'ouvrage nue
jr. viens le taire paraare, eu'ol'labmr;;iiuii avec Purel;er-Labreuillc
E.iixasrnr 0E Titiu!dar et \laaci:c 1'oucxi'°,i; l-..iuxu; u-u- Le A'oirrellr
Sumaritaine un 'Blouse grand in-4' Jlsus, sii liii);pp., csxri plnuclie-
Dors texte tParis 1933, Ediiiona de lu Donre Gruecti. Eu )ente à
La Construction :Jloderxe,à la librairie Le Soudier et dans les princi-
pales librairies. Prix: 800 francs, Tirage lirniiéà 500 exemplaires.

IP" ,I,\xcu.ll U,,.

Les parapluies de la Samarilaine,

Les pallies saiiiutiles, et en pan coupé, de
la taç;sdc du priripluic. Les ar,nil-carps
sont 1'euveloppe, sait des _apiucs, qui
scrirul au levage, soit dc:; 's a')'ers don-
nanl accès aux différents étages du pa-
rapluie.

li 1

qul le béton, - le choix cl 'une ossahn'e iiiét;uliiqtu i' uni
l'ut, ensuite, revè1ue de bois, on de stafl', à l'intérieur;

et di' pi -i'o'. à l'extéu'li.'rn'.

Les travaux en sous-sol ne punv;ull àtrr i'-uo'iili'c que
pnI petltps h'actions, forent Ci ilr 'pu u plltsuiiii n;ni

1`'rr
,J NI'it;h I!);:;. LÀ (:ï(lu;"i'I;I LIlO\ 111)l)l',itfill

SuLrïni. Plot.
Le ].dans, loin insLdlatii,ui, et tcuue iitni,pi'nii';il'-,

il lRi l I tt déutil itioii des iu u iu i tciibles, Il agissait, amant
incrit

1° l)'élayci' le plain-lui- lias ;Inrer-de-'chiai osé,',et de
chci;tler soifs les murs intérieurs; t'nrchilecte avait ainsi
ui(iVcn de démolir Iii ]lits grande partie des gros murs ;

° t)u reprendre en sinus teint'. et à des profondeurs
Ciui Iilr:s, lu-,s 1nuits cVtéu'leiuu's,ll' taciin à Cl'eel' (iii dell
yièuuic sans-sol qui l'iil d'unie profondeur sul'fisanle pont'
Loger lus suintes,In ch;uifl'crie, les ot'gariismes

us , ('t le 1;ibleau élet' t'igne (It ;

`l° l)e conslruire t; s Jiilrs )'ri bélon ;mué qui aliaierit
supporter lesla iteauy ('ii fer des riouv('auy btltinurnts.

I)ès quet'es Iruiauv furent si if fi sa niui'nt tyiuicés..l'ii '-
eliitrele élrv;iil suie l'i'niplacenu'ni de son chantieriii
ii p;n';il)iiuie u de protection, ltalheureiisrno'nl. ie sol

nu,uiquuiI ii in' prendre UI tiui sur I t ivnli ; ru outre. les
souch'''es u'vélaieut sous lare le passa',' de dowr cribles
de Ih t .l'.D.t?., et ;l'uni aneieu égout, en 'mauvais état.
d'auteurs ; la iiihe, iii fini', él;ii t il islii I ée ; non loin
de In, deux 1' ouI nlis dr gai ; pi iii' ii inhle, I'elrados
'li's tnu!Ies dit )Iétrn. t,';u-c ii il ale l'ut donc obligé d'étti-
I;lir, à I rn..ilt ;Ii' poli ii lu r au-lessuuus dr la rue, nui

pl;;lel;itttr tir nu ih'ii'', et sin' i'r plalrlar'r, - anis le
pied ih- pntct uy - giuulrr fris ;`u 1 dr Il ni, i'(iO), de

iii. itl de lonrneur, étresiIl in ués et houlomiés (2h

Li' pnraplnie ntnntéé, l'entropreuuuur ruurlui'ut';il;t dé-
u i inliIi'iu ; Iti;titi il -'qut rn;iiI, il urtunl via tt'ut1is Iuc. + fuit
p)olét,tF le ltl;uirltr'r I aul du J)reillieu' t't;ige;f'ar'°liitcirtc
:' ili-posn il;uic phistcnr:, nappés :iil'rt ïr -I-, i' I)utIl'i'ti'S
ulc srilq;ii iti' r'I iii' iia;lrii-i's I

Lors pulti dénia 1itii u fut ara=tic ïtta lia clti triii-
sième étage,h' cl;;irlienticr sc rad ài'yrj tr"tris"i'. ;rittuur
clii pur;uiilnic, les v+dieires dies tiii uir°rs,Jt's hureciux tu'
l';il_i'nr'i', t'l les nuirrtr ius dt's cnireprc'rueut's; t^11 iiihuit'
ti'uulis, !';ii'I-hilcc'tc installait un sf'ratte d'incendietri dré-
cl ii;L('' enl`in; la déiniybtion tt'r)ninét' - t.'ttiô'iri de
vii iil ir et de li.tisoruu'e enté-r' r'Ilc.-lt'- lt't's It'ItinClest Jlui
p°ut aii'nt le. fernn'<, - il ('ttiblis-ni1 ii la Ituruttcuut rdi° ,o

qui drruil ,it'reuir Ire citicpiü'ui(' ét;nw', Lute sét''it' de {iuumr-
trcllt'. trt'illis, qui l'iirenl hrutlonrtéea stuc teIs uoltAtutx.

(:'csl ;)lius 'luit', i,trli f)' 'Itt ' allé =t^rsiut' ooj,';b' et
111' il;i!i< li;id": lis panics duo 'Ilianliet'. Lar'r'hil »jIi- ntcun-
lail. an -ilii III- il;to uilti'Ih''. tittuti utui uiiln° ;iI' no
r;tils. 1 ct's uumnuail ét,detil tusst^ttcttuwh.'» r)al'iit if'l:cc-

t
-

prr;1 cur< 1'i Iinriigt' ri l a{e s cler Ircrauiy nfi n oui:finuit la fietotr. l'snrroui. ;e p:n l,: i' (cru;'' stu luit iL ri it.- sa l:a:ut:'o, iL t., --
1:1,-le ;i perrn;ttt;' le tr.ir-ail ale poiir et iii' i,ui; <df1 puu'iI hit he,u;uiüe s inquidtor des inteu;lurice.

Lc p,riplnic couspnrhiit. à i l'artie mat'it', iioi eeutauii in,ruibre de
firme: inétal'ique,, four mc;ire'n place ecs fermes.il fallluu ii:ut
sui plan' lier -utile ait-de-sus+le la taituire des :vicient' iii iii' ut,les, ii';ni piit ul,piii sur rus, t'' '-i ir u'a pl:.uc"per yin't''o:reot leri -.I n; mmeu
Blute Crie Besn:ird (3 to:ou'-i li's forums: - apris ilnoi,elle: turrni
raseu:bl;'es sni lessa]'ine-.,lésii la" f'i'l ;paient 'id forieucut eci'llra

des us tin tr'i'mé. L :acl;itr1-t , eiit'in. ,d'ililisiii, n i-dessus dii
rapln e. tinn i-mner!I i' puiri-uire ,_ii zinc.

11 Lia palans alla'' ii'a L; cites-e ile 8;) n. ;i l,; n:inutt': ils riaient
ru:nm;u:dL; ai, ii:oren ilc 9 al r;]imis.s;aire, pcu3us ü un filin, ii in:mau-
rris il.: haua du chant

(1i lli:i1i onicnilu que ce ,'nvxfi'nu' soue -sol allait èu'i' euiii're;iua1
recéln dluu' la'mi,i' ri;uich:' do i-iu;rul ;n';nr. Dniocliut,el,i, Phot.

Î?) P, ub;;scs qui, eu supposaiili i I ;csistaui à svulcuu'ni .1 l;s ,, i

ni;, i-lvi(", Incaieni snpporir'r sain, dan,'i'r 73 I;,nuis. I .inu"'r. }iil;ar;illi;n, li '-1irr, ;Ir ilurlrlure réa hilimn
Les deus liagesiufcrieuas du p;orapluic i"tuiani fit chiire-ruie puai d'eaoallol';.



CONSTRUCTION MODERNE

Vue prise Idit ]haut du Ieuapluie: le Ira)ail de dimoliliou.

tri;luts, le,qucls 1011t1i1111 111)1'111 (I(5 char,PS de hue
1(11111(" Cl tlelnic et de d(n_\ 101111(3 I !.

la's I I In('.: III((II (Tilt s 5l' hu]]]ai( Il ui)I1111gés 51.11'l nll.-
gle Boucher-Ilituli, 5111 le (hall coupé l'an(-\(11f-Bo1Ic11cr,
el, sur Itout \eid', où ils faisaient saillie en a)tutt de l'ali-
R;ncmenl, de nlatlièlI quo' l'nutriee lé 1gcilt direclenIenl
11)111(5 pièii' ou ntalériaiIy.

La (1u\clle 'alnaritaine s'estélevée situ Un rez-de-
elauissée et uu prcntiee étage que l'archit.cte devait Con-
51'rv(l pro,isnircm(nl ouais le progruunle contporlail
Ictn dénnllilion, - et le reulplaclmmIit de ces ulcietis
points d'appui de façade pllIde 11011Fen Iy, et1i d'aubes
eu lplaeet Ilii ts : il dIvluit doue nécessaire il'élildir,
sur huit le pi nil our du ha linIii t -- :i la !!I Il eiI t d11

planeher 11(1111 dn prcIuiII étage, - 11111ceinl11re, eu
Lélon Iuulé, qui I p,trtil Ii. clun;rs Sur les piles utorf-
SOiles, - et ;d ils ]lui, - 5111 de 111)111(III y loti IIIy

11(51 celle nnènie p1 1111re-cei11111 lc tlni peuh ellai I
de procéder au IciagC inulédial de la Chlapentc sut des
pallies de construetion dulantI peine (le deux jIiiIl5.

'L'entrepreneur tontnuençail par lent les polellly c1n-
lruu.I : l'I P2, nu'iI dcsccndail, (uIllile loti
des chenIinées en cllittI c,pente, fI Iaat(Is le 1Jrculier étage
et le rcz-de-chaussée, pour ahoullir, ait deuxième sous-sol,
aux piles de béton aimé,il couiinuait (n Inonlanl les
poleaux de façade, qu'il liaisonnait avec les potettiIx ion
cenle. A11 fur et <i mesure dutt ltail. il dressait, enfin,
les sol ii ages des Ita'. ées.

iiI ahnrpenle l'iut mimée jnsgn?( Il hiuilcur dn cin-
(1) Des onleile spéeialcs, Ii:ihlies par le eharpcntiet', perutettuient

le vidage, tons les sous. des gravois prnven,(ul deli dn(olilion .

(11) `travail (u (nie d'nehdveuieuhi.

quièttne élag(, - et û ce moment, suppriméesles pou-
trelles en fer ; -- le service,(l s lors, Mail assUPé par
de mlttteluIC nto11urails, donl les papule 5e lrntnnient (.ii-
1CClcuu'nl itIIollés Sousfeintait (f5 ferma.

Entre le (il )5 des préCltIII ions étaie111 prieS pour III Jil
la pluS1l1)éri(nee de Ii cili111h(i1I(et peur la lriangul:t
an mIi 'I1 de (1)ulre-fiche: 1I :II ld i l,ets, - Initie un,'
suite de ces hloch(Is 1101111(1le nu,norlil eylérieur qui
al liil desser'.ir 1(5 ntilrs ile fatale.

Le squetetle duu hiltihnc11, et toute la serlttrerie sont ru
acier.

La prép(ll Ili(II!, t f atelier, Ils polcnux et des pon-
ires, p(tIn(1iaii d'espérer tune elécnlioll rapide, pnisgnc
le travail, sur Il cllnnlirr, se rédth5lili hile ils pièces
et a ]es lauii lonncr.

les diffIlcutIes IIIgissin itl, dès lors, lut l'étiole pluhùt
(lita l'eyécnlinn, t t tee l'ail, novIhre d'épures élaienl
néecs5ai1I's pour a<sUr(i' aux pii'ceS une lollgute11r rigo11-
1(115(, et IttlV assemblages, un toute (.Aacl,de nu Il
C6ufl iuiitiotu dut lirraiil, Ja cnnslrocl.ion contportail, ton

cl'icl, II'RSSC7, 1i égt1cuts nSselnblagcs huis.
La curcassc portant( ,st_Onlposéede lotit uoleanx in-

tII ril us , et de ciil gn(utl(-_tilt lu putclut dt tact dl.
les plancJucrs appaeli(nncnlIII i\ J)(' dit (u 't Irons 5y5-

Iè11us >> iponires lllafleS3^s, poires secan.iaites et soli-
ils), qui permet de réduire 111
points d'appui iltélieulrs.

[te I utlotit qui 1éi IIi5SCIIt,

III il ill1m1 le no)ubre des

let il C de fag i i , Issu! tilt donc le drainage du p(lnrtl)tr]',
eI d( plus, pottenf les encorhellentenis. L'aire luèlne des
p1;ult_ 115, cotlstilui'c par des dalles de )(rre,l J)05C di-
rcctemeul, sir le dessus (les poulr(s (l dIs solives.

Polrnna' ries formles 1,5 plllea11v que supporte la pon-
tut-iiin!ii Il ail 1litcl111 :lu plnoeIII 111111 diu premier ('lit-
ge cule .!!à u, sont anustiln(5 de plats et de(.orltièl;e6
niés, dispos(s 111 (lOi', et placés,
de lit façade, par iilOilpcs de 1(11v

snit(tilt l'ordouuiUtCt'

Çlt tl tlispOSiliolt (II crois d( l'iînu' dçs polcauy, pet-
lncllliil : Sur lu fine] anfcticnre, le nionlagc de la picrte ;
star les tétés,la l'ivalintl des hais utuélallig11es 1011 la
fats po.slérictnc, le (binage dus Coffres de canalisation,
dtste)lles plu'.iales Il cLnIII fige.

I.'lutlilfage dt's poteau de fnçadc est en roSC-Lisc-
ron (Il, pie ire-uuitld)r( dl !8oiogogule lfn raison de sa
((ululé, elle poul' tft èlrc (mployce sous forme de dalles,
et posée en placagela Ii fficlu Il é était seulement de la
plaquer sur dii fer,

L'enrobage, comme il esl fréquent laits les htltiuoenIs
à oSSltl11re métallique, n( consliltle pas, en effet,11111'

boum' liltison 11111 le fet et lu pierre. D'aube patl, il
l'allait aller )it1, et l'lnetlilcele 111 poutittil ltllendre. pour

fr) l ' i r e murre de Bunrgugue. de lui rose léger, 2vr1 gncl(1ues vci-
ucs et l u n innrs.

Dor)chntalr, F1iot.

Elahlissemcnl de la lomgrine. On coule Je lu(lonait superci-
men!I, et on rattrape le niveau inférieur de d'ancien oint
en a iaçounaut II te ticlit hri(Illl lu Bourgogne, lintirdt e luth
mortier de ciment,

procéder au ravalement et au palissage, que fût montée
la charpente en fer.

C'est alors qu'il décida - solution neuve - que ses
éléments de pierre prendraient la forme de caissons pa-
rallélipipédiques, il trois faces, qui pussent s'emboîter

Puile de la semelle ria
lmlelut P . Celte
semelle. le lit. 10
li (1116. 11 d1'.

1 lu i:) de hnu-
tenr, - It pallie
suj(v ison Iland a
0 nu. !) au des-
Sf111' (lui Il!vt'nIl {lut

denxi(lIl( .Sou'.--1)1.

Ài ut e toc let luis !le
o an, (hP) et

hier'. de o m.
ente r(parIIl une
rhnrge d1 eOo lou-
res.

l.1 COQ\'l'llt(ll0\ )IODER\I;

sur Ii' l'ers ; (pull(' I);Irt_ ils élans^ttl tl"lhriquée.
et finis, cri usine.

1)e par le profil des fer'.tlt charptnh', il est
aisé de 5e ren±lt'Irotttpte tptr, tutu foi- 1(11111le

nt(lrlirr, l'élénu'nl de pi(t°r1 n'." l'ait ulule 1)l,tc,tgc,
nuis ctn'ps u(1 la eharpeitlr'. ettel e-1, en 1ffeL
nn des rar[tcll'rea de la utaçonneriet I!u \titi'. elle
anun'L'drii' : in habillarrc qui ne '-iii I III iii ii il

leuèlenu'nt. 11,(14 qui 111111' (1111'. li sul)Siancc 'I(
I't 'ealii re.

l.a prél)ul ution sri usine, de l u piI'I'ie, ne lais-
aail pas, 111 dc'no(lniurt,t o u e ; 1 ' è tu t li tt lie ; t'1i'
non enllnlent. les luit'' finis it 1'(41111, Ilr-
iaienl 11011;11 Ieur aJnjsleuuut rut le oOtarilier;
rtrtis d1 nt;!nilrr téllérale, il l'nll;Iil que I,( pilrrl'
51 raccordlil t lut (II lrpclli ' en fer. et l1 t

p(rd(, ft la serrurerie ; luth! de dIIt'icull'qnc
n'esl gllèr( hrthilléàà cIlisfaire le l3eil1nlent.

Pour éti iter toute sur prisecolifeaare. l` irchi-
tecte monta donc, en usine, un1 maquIIIfu

Elle répondad a plnsucurs nttlttty.

L'nehileclc, cri effet. ne se contentaitIl )int

d'v faire l'étude des lignes etdes vnlnllu's. L
profitait encore de son établissement prn)r d1is-
tribuer le travail des différents corps d'état.

zI'usinage, au reste, assurait une siserre dis-
tribution du travail, qu'au moment de la grève des leva-
geurs, l'entrepreneur de chauffage pouvait jeter, en cer-
tains endroits du chantier, ses colonnes dans le vide,
alors que l'ossature métallique n'existait pas encore.

C'est l'introduction soudaine d'un chauffage autonome
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Dnroohor-ski, Pliot.
Poudre rcinlnrc ;nnc p;ulie, en roi;rs cle ruulag7c, clic Inlnn.

Base (lu pulen I P I,pu':u;t, ;l

la cule :i.`), ï>l iï), sur soli lia-
licr ;lu lit'lun;. \ 'lis du dus-
Sous, les rltealen;culs qui
supprleul l';nrc.iennc

là-('l la ehen;inu e ipar la-
cluelle. I,, jiulran :, iii rl;
dc=(e;nlII.

Les enrorl,clleuttul't ;lu Millier
sonl tlesliries ;i rite'uit' le
pinnelur en lu'lun (lit pre-
n;ier sn;;;-sul ent liai I. les
plat' allenanl aux pineaux
nu"I;illilnc ; il ;'eemlle-
ruul uee le; poudres mai-
tressus (lit pialiclier bas (111

Dntochovnlu, Phot.
(:I exuinécs de p;sat'iclos poteaux Plet P? ; t l'arriire. le<

lrnletu1 P3 et Pi,

Dni,s hnr.slri, l'ital.



I Jv"viel; 11.111.

:1111 pu taon»iuila le diniinmil le
tlrl;iil de la compuilion et
orle

1 Ju11Iil1 aY( - ilu11 pineau
ode 1'trc;ule

1 Cais un (I'II ILill,i;,re, en
1 11e rarnragcux.

2, I)c- ceitlca d eaux p'lutii;t-
lc.
Rare-clu-e flr-, iuemu
rics tf)lallilues.

1. Cornürres tl'as<enilrlage
des amvs des lroleruJX.

5. Coffrais u>ooh il(- liéloit
porlruii l;i pierre.

Ei. (_;onduislcs (le eitutd'fa e.
7. lierrlerncnl isolant on pla-

ques fi, lii. e.
Assentldag e dea lriicscil
pan coup(.

I). licuiplissurc tle 11(6oii,
eoulé entre le eoffrat,'c ex-
I(rieur et les l'ers por-
lauls.

1O. By61eutenl de rnse;lise-
fon .

Snluün, Phof.

I \ (( S'I'I{l'('. '1O\ \IOI)l',Il\I? 'i

]),(u,ellovsh:i, Phol- Salaiirn_ l'hol

Le caisson c a m n r l , i n ll I t r m a l i i r e , en lirlcmn, r e v 6 l u e , s u r 1 nu I r ; i v . e , ; a i t a i i t e , u i ( I n ( l i i a l r i i m n i e (Mire. L u > . joinls horirun-

Iroi.s rares. de (lille sh Liseron! lai< i tup;uailre_ (laits ses ilauix. (le 1) ni. i;il) d epai<eur, forai lient vide eulieles Iran-

angles intérieursdes fers Titi - par liian¢tnlaliott - J-elie- thés di. Liserrni, afin ile provenir tout (elal tln'en>enl anie-
ronil les dalles au J(ole;ui enfer, Icrosilue sera (aile la e0ul(e. n( des vil>raliuus. I)anl< la ;aile, ils remplis par fin
de ci,ineutl. Celle olf(riliun. puer le reV6llinenld`un ple;ui nnflir ilanrhe.
de faeadc, à l'angle de la rue Boucher.



Salai n, Phot.

L"" .1'w rr.u 11:33. L 1 ( )N Tli1 t T101 M' )1)Ë1i1C 1". J sa ikn 1933.

Dalochouski, Phot.

Ma nelde d'une Tcavée de l'étage en reliait,au niveau du Colonnes ode chauffage. Vine prise au moment de la grève des
3 cinquième levageurs. Les colonnes s'élèvent dans le vide,alors queétage ,

l'ossature métallique, e:n cet endroil, n'existe pas encore,

L'1 CO\S'l'l'tt (:'1'141_A 1IU'111?H\ls

ni de sa lenteur (ll. Le l'acteur n temps n dont parlait si
souvent 'arivage, n'o frc' donc rien cle comnllul avec la
folie de la vitesse qui. IlOIN dévore.Il 'utrainé, au cois
traire, une eyat'le rlistrilnlliun de l'actitilé; t'hailne on-
vricr, cllatluc r'orps d'étal'tl'olll(' situ initie I'Ummc sa
place ; le temps, dans u n etee, c'est tordre,

[11 I _i rnpiilitr avec Luluvlle paruui de. I,ünr l'usinuCe,peul aleveur
itr.e telliilinn, pour qui us pis un suffisant usine de cersméthodes:
il hii parait juste, notauunent. de se jeter dais l'espace libre, des qui]
le rencnrtre. C'est pour prévenir de semblables erreurs, nue Lirehitceie
de La Nouvelle Saanarituine uiodérait quelquefois, et ndme arrétuit
rerl uns de ses eutrepreueurs.

LSnilr' : t ,ii' A° ilu ?..) rlreentftie 1l1:i.l

IllllIii llllel nI: 'lui ni:lt'u'.

Salaii n, I I , I.

.Salon d'An tonne I9 . - M. GALLERGV : Sulle h manger acajou vernis nalatel

Salon d'Automne 1932

Je .Iris 1 la véritl de dire que 1'entreprise, et jlisgll'aIl
moindre des luit', lier", 1n'emtil j e!Y'ur dt' thpoltdre ;III

dlsir de l'iurlIlitel'tl', - t't t"sI ailtsi Ilne ut'ra alrllfll'Iti'
1me lois de p1nsltu 'tunle venin - nuldeslc et sili'n-
eiellse - u n lilîtiun'nt,rIIIi n lu'reltle qu'avec leTileur le
prugrès rlu 1eml7r', mais quj lt.nl?t ennp, s' pi'lnr1'i1u m-

111'ill' n SI IIU`l' l'in', eltiiOl t.

p
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Pose i la louve, du grand bvidc;ot dut cinyuiiuie Mage. Le,
nimlnnOrrr,urs dr l't1o oui ;,i(senlont,d'un r(H saillie IHI

ICaall : et de Ilntlrc, eneochr,I)e Itt ruile, tous les amer
ceux seront s.ulide)uct1L, utaiuitC)tue les (lits uav aalre.

;i La \nntelle nuarilaine qui, atee la grève des leva -
geui;s, et celle des et upcnliers, deuil retardales lia
vans. Ajortlex -- aulne eluuigenienl hu.y donnéesdu pra-
rantlui , t'iinl il lal Ii ii des escaliers nwbiles; loti lelois,

l.'arrhileele mail 50111 de les répartir<< la périphérie --
prie; des 110i (S - de tnanii're giii lstu 'entpaCltassctil pas
les (lalai2e'i etqu'ils ne p0n5s('ul gner 1a eireulaliondu

(u';t la l'in, des cloisons, d'ailleurs, déi'd '-lui hli, . ,lus1
re11l ee- pclils eliauliers inlérieurs.1)e:; ponl0es gtnaient:
elles !l11enl coupées; puis, on plaça les cherèlres et les
poutrelles Iongiludinales guiil la leu il toriucr lu car+casso
de l'is:ilion des 11_1)1)areil5.

'telle.; sottl les principales CaraCtérisligues de la oui-
vielle Sanuu ilaiue, Elles 1r0ecdcnt du besoin tlui iouus

dnuiiue de. Io'tlir vile - mais telle est la verlit qui
appoulient iii propre a l't si tai'. On rail nue, dan; la
suite, la niélluode clail eniC)Imée à la consltuetion dese

Nat isius Dccrc, a Aanles fl t clic n'y devait pas len-
conlrer d'obstacles.,\ 'I tt Aouvetle Samaritaine, elle se
lroiu aii proposée pour lupreinièi'e rois. ('esl donc au-
près des çnlrepreuenrs ;lute l'architecte citfit. d'abord,
la prenye. Il devail les convaincre qut', de t1i8nièii' gé-
nérale, l'usinage est possible, c1 qu'àlai Aoinelle Sauta-

Il \oir (tans loi ('nnslnrc(inn .lloderue, sous nm signal ue Les
Cruruls ]luga.sin.s /)ri, d ;Fumes, 11,10 Henei SarV:voit: n" du dl jan-
vier 1983, pp. 302-211.

rilailtc, il devenait désirable; il les irislruisil, dès lors,
dans tome rune suite de.'nnl'érences p'étulalies, et celte
nslrucli( II ne Tiua pus moira de siy iuois.

Les étals du R,llinu'nl snivenl r'ucure de vicilles rou-
tine; ; c'est ainsi gu'on y cnnt11ie par àt III'
Duand le m8çn11 luesure, P°' eyentpl('.I nt, ï)l et qu'il
relève I in. : l;un, dit-il, - et sur leItr.;, nul ne songe
à lui reprceiur rien. I)tin une conslrnrlinu du)il les prin-
ci}-au élénienL se lui ument l'aln iq tés en usine, pareil
l'IOtle)nrnl él hil interdil. Au contraire, les ntélhodes gue
venuicnl d'accej:leu' l'enlrep-rise l'olligeaienlàt l'e.xaeli-
Itide.

Il est w-n moins ,cotuiu tille, dans In e(nsh'uctinn ,°uii-
rude, Ies corps d'état lrataillenl iliacmi pniir soi. `tu' la
rue du L'ont-Aenf et la Duc 1b 11eltcr, ils deiaienl prt-eéier
de. concerl, et Iciu' invrr tend: jusle, aussi ju.;le
dons l'oncle<Ire, la pallie de rliau.iue ituslriinienl. Après
l'ev0clihule, Lt détuoristr)lion de l'architecte 11(01011, des
lors, sur la mesure :]laquelle s: sounretLrail l'enlreprise.

Conciurenuncnt avec un progranrnu clath8l'espace,
l'usinage, enel'fel, prnri'de _l'uu prngranrme dansle
Iemps l ). (;IIagtic utélier v icnt à noiuI untnrite produire
soin effort sans que le -'Nantie( eil h Souffrir de sa hotte

(1t Avant Jr eunstruire, wiI;tt,)taii srhdnialinne (!tait donc (tres.sd,
aualoue uu ht*lme descheiriics de fer - ou les corporations trou-
r«icnt indiqu(s Icur ddpurt, tcucs urarrlues et leurs arrêts.

J.laüu, Phol.

Vue sur liitoli-P,tul \riil'. La loirIrhicluin nout(lle. SiiLsislenl
,leinl,ns II' hlanr) le rez-il('-rluuissIe et l'euli'csol des un-
cie)ts Iritintcuts.

li\NVIEA l_r):_i i, LA CONSTRCk'TlO\ 110DLRSE

Salien d'Aututnue 191?, - ,largues Aowttr :llihliollueque ru chêne aalurol, - fCie des Ails lfranç,tis, éditeur .

r"
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Salol d'Automne

Raymond SucEs,

Ferronnier.

Grille en fer forgé

pour la chapelle.

de l'l pital

Sain 1-Josepli.

Sculplure de

C. YILLABDRB.

Graaot, Pllol.

11. I..1LIQCI;

Pitrwz : Oiseaux et fruils.
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Salon d'Aulouulc 03:1.

E. hOLIIMANN, :

Boudoir, jardin d'hiver.

Décoration murale

de Mlle MAX Y IBERT.

(Edité par le Studium Louvre)

J. Collas, Phot.

PARIS. - 900. GIN. D'IMPRIMP.RIE ET D'1 DITION, 17, RUE CASSETTE.
Le Gérant : E. RUMLER.
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